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Renouvelant > geste déjà fait, l'an 
tlsrnler. en faveur des meilleurs é lèves 
français, M. Georges Mandel, ministre 
des Colonies, a décidé d'organiser, p e n ­
d a n t les vacances scolaires, un nouveau 
voyag» de propagande à travers nos ter­
ritoires d'outre-mer. 

Grâce à cette initiative, so ixante-dix 
de nos meilleurs élèves pourront faire 
connaissance avec nos colonies autre­
m e n t que par les atlas. Ce qu'ils avalent 
appris dans leurs livres, ce q u ï l s 
n 'avaient Jusqu à présent, connu qu'en 
raison d e n o m s évocateurs ou sous les 
tracés des cartes. Ils pourront, cet te 
année même, le caresser du regard. Ces 
musiques indigènes, ces tams - tams 
assourdissants, ces plaintives mélodies 
asiatiques qu'ils n'avalent Jusqu'à pré­
sent perçus qu'à travers les disques ou 
les f i lms sonores. Ils vont e n entendre 
le vrai son, de leurs propres oreilles ; 
vivre, ne serait-ce que quelques Jours, 
cet te existence âpre, mais méritoire d e s 
coloniaux ; constater les réalisations 
m a c n l f l q n e s . d e nos administrateurs ;• 
voir la faune africaine en liberté ; res - • 
plrer les senteurs d'une végétation luxu­
riante. 

Comme tout ce qui est Inconnu, ces 
Inondes nouveaux ont sans doute peu­
plé les rêves de cette Jeunesse ardente, 
née dans le siècle des découvertes et du 
progrès. Ils ont al imenté les conversa-
•Lcr-s entre camarades. On s'est préci­
pité vers douze ans sur tous ces romans, 
«ur tous ces reportages meublés d'aven­
tures dangereuses où la générosité de 
l'âme est de règle Et voilà qu'à l'Issue 
d'une année de labeur écrasant, o n va 
pouvoir transformer le rêve en réalité ! 

Le Coin 
du 

« Broutteux » 
TISSU DANS L'ART 

A l'inauguration de d ' E x p o s i t i o n 
organisés par la Chambra d e Commer­
ce de Tourcoing, M. Jules Joire, prési­
d e n t a exprimé l'espoir qu'elle obt ien­
drait un succès bien mérité . Il a ajouté: 
« Qu'avons-nous voulu faire e n la réa­
lisant 7 Orouper à la gloire du tissu de 
France des oeuvres d'art ou celui-ci a i t 
é t é Interprété dans les formes les plus 
diverses. Nous avons, dans ce but, réuni 
quelques précieux échanti l lons de cet te 
Innombrable production artistique o ù le 
tissu t ient une part importante. 

> Cette ville de Tourcoing, qui e s t 
avec Lyon et Roubatx, une des capi ta ­
les du tissu, méritait de voir s'y glori­
fier ce qui est u n produit traditionnel 
de son labeur >. 

Comme de Jusse ; traditionnel, ch'est 
ben l'cas de l'dlre, vu qu'in 1401 (y a 
446 ans ) , Maxlmil len d'Autriche, tuteur 
de Phi l ippe le Beau, par l'entremise de 
son seigneur, Bauduln de Lannoy, accor­
de une franche foire commerciale à 
Tourcoing, < te l lement les t issus qui y 
son t faits e t ouvrés sont connus, r e n o m ­
més e t requis e n plusieurs royaumes, 
pays, l ieux étrangers e t lo intains >. 

Dans un acte de Phi l ippe IL 10 avril 
15«3. 11 est dit : € Vu que là ville de 
Tourcoing est fort haulte e t habitée à 
cause de la manufacture y exercée, per­
m e t aux échevlns d'y mettre es gards 
sermentés ». 

Et notez que Roubklx, nou ville sœur , 
111' étot toudis compris v in c h é s arrêtés. 
La preuve, ch'est qu'in 1698, un m é m o i ­
re des intendants nous dit : « Tourcoing 
et Roubaix, dans la chatel lénle de Lille, 
sont les plus considérables pour les les 
différents tissus de laine ou mêlés de 

En plus des prix dorés sur tranche, sole que l'on y fabrique e t que l'on 

An cours d'une séance 
p i dora trois minâtes, 
la Chambre a validé 

les élections des membres 
des grandes Commissions 

LE SÉNAT 
a commencé la discussion 

du projet de loi sur 
les régimes matrimoniaux 

e n plus de ces couronnes de lauriers, 
reçus en Sorbonne. une excel lente cabi­
n e dans un luxueux paquebot. 

N'y a-t-11 pas là de quoi peupler de 
souvenirs une vie entière ! De quoi 
éveiller des vocations coloniales ! D e 

envoie dans presque tout le monde 
M. Théodore Leuridan, vin s'n'Htsroi-

re de Roubaix, nous dit : « Tourcoing 
et Roubaix, ces deux villes, ces deux 
s a u r s émules , e t non rivales, se tendent 
la main e t contribuent à leur mutuel le 

quoi redresser les erreurs d'une opinion prospérité 
publique abusée ou Indifférente, 
l'intéresser aux problèmes de l'empire 
français ! C'est l à le but profond qu'a 
voulu atteindre le ministre des Colonies 
e n prenant sa décision. 

Les heureux voyageurs seront les 
meil leurs élèves du lycée, les premiers 
agrégés de leur catégorie, les premiers 
reçus de l'Ecole normale supérieure, des 
écoles normales de Sèvres, de S a i n t -
Cloud. de Pontenay-aux-Roses , de l'Eco­
l e normale de l 'enseignement techni ­
que, de l'Ecole des arts e t métiers, de 
l'Ecole des langues orientales, de l 'Ins­
t i tut national agronomique. S'ils ne 
déçoivent pas lé légitime espoir que l'on 
m e t aujourd'hui e n eux. Ils auront dono 
d a n s quelques années , la lourde charge 
d e diriger leurs semblables. 

C'est à eux qu'il appartiendra, par 
conséquent. d'Insuffler à la métropole 
cet esprit Impérial qu'elle n'a peut-être 
pas encore assez développé. On a trop 
tendance à considérer en France les i 
colonies comme un luxe, comme la 
récompense due à un peuple civilisé 
c o m m e le notre. 

On oublie trop vite que c'est le m ê m e 
drapeau qui flotte sur tous ces cont i ­
nents , le m ê m e cœur qui bat sous t o u ­
tes ces latitudes, le vrai cœur de la 
France. 

Or. en dix ans. on peut considérer 
que l'élite intellectuelle se sera rendu 

Si in étot er lommés pou les tissus, in 
faijot aussi des tapisseries, nous autes. 
Allez-vous in faire in tour au Musée 
d'nous ville et vous In verrez inné belle 
fabriquée par la veuve Lefebvre, qui, 
in 1730. Or étot établie v in l'rue du 
Haze, à côté du local des canonnlers. 
arquebusiers, qu'leu beau drapeau y est 
au Musée d'nou ville. 

Vous veyi que J'sals l'conte, énan ? 
Y avot aussi, vin nou ville. Inné fabri­

cat ion erlommée. ch'étot celle du tapis, 
qu'in 1844. l'fabrique mou Réquillard 
s'avot vu décerner inné médal le d'or 
à l'Exposition. 

Aussi, in 1867. l'empereur Napoléon n i 
et l'impératrice Eugénie. In v'nant à 
Tourcoing, y z'ont été visiter l'fabrique 
de MM. Réquillard, Roussel e t Chocquel. 

Comme J'avos d ix-hui t ans à l'époque. 
J'ai povu warder l 'souvenance de l'z'avoir 
vu rintrer à mou Réquillard. rue d'Lille. 
tout conte l'collège. J'vos acore l'porte 
d u qu'in avot mi s inné draperie In 
velours rouge. 

In dijot que l'empereur avot fait 
marcher 11-même In méti , l 'arrêtant et 
l'ermettant In marche . Et c'métl. ch'étot 
sti d'Dubar. In tapisseur qui restot là 
auprès, vin l'ruelle du Dragon. 

T c h a n que l'maréchal Mac Mahon, 
duc de Magenta , y c o m m a n d o t l'divl-
sion d'LUle. y a v"nu aussi visiter l'fabri­
que mou Réquillard. Y étot accompagné 

Paris, 6 Juin. — La séance s'ouvre à 
10 h. 05. sous la présidence de M. Hlp-
polyte Ducoe. devant un petit nombre 
de députés. Aucune opposition ne «'étant 
produits aux listes des candidats aux 
grandes Commissions permanentes éta­
blies par les bureaux des groupes et 
publiés* au c Journal officiel > du 4 Juin, 
le président déclare validées les élections 
des membres des grandes Commissions. 

M. Xavier Valut , veut faire entendra 
une protestation. Il demande la parole, 
mais la séance est déjà levée. Elle a 
durée trois minutes . 

Les communistes qui entourent M. 
Marty lancent des exclamations ironiques 

l'adresse de M. Xavier Vallat q'I leur 
riposta : 

Nous vous ferons payer cela, l'an 
prochain ». 

Prochaine séance, Jeudi matin, à 
h. 89, pour la discussion d u projet 

d'amnistie. 

On sait qu'une « opposition » svalt 
été préparé* avec la signature de cln-
quanta-sept députés, contre la désigna­
tion de M. Marty. à la Commission de 
l'armé*. Elle devait être déposée par M 
Aubert. 

:. Jacques Duclos svalt, de son coté, 
établi, au nom du parti communiste, une 
opposition conditionnelle contre MM. 
Aubert et Vallat, pour le* commissions 
dont ils étalent appelés à fslre partie. 
Mais M. Aubert n'ayant pas déposé son 
opposition, celle de M. Duclos est deve­
nue vaine et aucune suite ne pouvait 
être donné* à l'une ou à l'autre. De mê­

le président ne pouvait donner la 
parole à M. Vallat. puisque la notifica­
tion des propositions des groupes poli­
tique* doit avoir lieu R«ns débat. 

D'autre part, aucun changement n'a 
été apporté à la composition des bureaux 
de commissions, hormis l'élection de quel­
que* nouveaux vice-présidents et secré­
taires, là où 11 y avait des postes à pour­
voir, par suite de vacance*. 

Sur le* douze président réélus, cinq 
appartiennent au groupe radlcal-soclalljte: 
MM. Jean Mlstler (Affaires étrangères) ; 
Edmond Mtellet (Armée) : Boesoutrot 
(Aéronautique) ; Hippolyte Ducos (ense i ­
gnement) : Armand Dupuls (Douanes) ; 
trois au groupe socialiste : MM. S. Valièré 
(Finances) ; Charles Baron (Mine*) ; Vol-
rln (Alsace et Lorraine) ; deux au groupe 
communiste : MM. Renaud Jean (Agri­
culture) : Capron (Administration géné­
rale) ; un à l'Union socialiste: M. Edouard 
Jouas (Travaux publics) ; un à la Gau­
che Indépendante : M. Renaitour (Marine 
militaire). 

Les bureaux des hults autres commis­
sions permanentes seront élus mercredi 

compte de ces vérités Impériales. Quel I de l'duchesse de Magenta et du comte 
bon mot-en de propagande que d'envoyer 
dan* nos lointaines possessions ces m e s ­
sagers de l'avenir ! 

Par réciprocité — et ce serait aller à 
rencontre même des théories Impériales 
que de ne pas l'avoir décidé, — les 
meil leurs élèves des lycées coloniaux 
viendront visiter la France, sa c a m p a ­
g n e paisible et surtout Paris, symbole 
de l'élégance et de la tradition, ce Paris 
qui est un des pôles attractifs du monde 
e t qui nourrit l'Imagination de tous les 
Jeunes esprits. 

U n e fols de plus se réalisera cette 
Interpénétration des races et des esprits, 
cet te fusion des coeurs, nécessaires à la 
sauvegarde de notre empire. C'est en 
resserrant les liens qui unissent métro­
pole e t colonies, c'est en faisant c o m ­
prendre aux habitants de l'une et des 
autres combien cette solidarité est 
indispensable, que l'on assurera la s é c u ­
rité de tous. 

La mystérieuse intoxication 
de Palaiseau 

va entraîner, sans doute, 
un quatrième décès 

Versailles. 6 Juin. — En présence du 
docteur Laurent, directeur de la c l in i ­
que de Palaiseau, où succombèrent 
deux religieuses, le docteur Detls . m é ­
decin légiste à Versailles, a pratiqué 
mardi, l'autopsie du cadavre de la troi­
s ième victime. Mlle S imone Florange, 
serveuse, qui succomba lundi. 

I l a relevé sur le cadavre de Mlle F lo ­
range des traces de perforations à l'es­
tomac. En conséquence, 11 a prélevé les 
viscères, qui vont être soumis à l'ex­
pertise chimique. 

D'autre part, 11 a été établi que ven­
dredi soir, avant d'être indisposées, les 
vict imes avalent dîné d'oeufs à la c o ­
que et d'éplnards frais, d'après le* m é ­
decins, 1 Intoxication al imentaire peut 
être antérieure de S à 6 Jours au décès. 

L'état de santé de Mlle Henriette 
Olrard, la quatrième victime, s'est 
beaucoup aggravé et semble désespéré. I De notre petite patrie. 

et de l'comtesse d'Aigremont 
Rapport à les tapis. J'ai souvenance 

qu'in 1906, à nou z'Exposition des indus ­
tries textiles, y a eu inné col lect ion 
d'tapls fabriqués à Tourcoing, qui a 
obtenu lnne des pus grandes récom­
penses. 

Vin 1 sect ion ottomane, y avot des 
tapis d Turquie d'toute beauté. Aussi, 
cha é té l'général turc Tixfick Pacha, 
intouré de s'n'état-major, qui a fait 
l'ouverture. L'soir, y avot in banquet 
d"ù que l"Broutteux y a rlnconté L'iion 
et ttaureau. 

L'général turc y a eu In plaijl chucré: 
y n'eompeurdot pos, mais y riot tout 
plein s in vinte. 

Pour n'd'ervenir à l'Exposition, « Le 
tissu dans l'art », organisé par la C h a m ­
bre de Commerce de Tourcoing, y faut 
dire qu'elle groupe sur plus de 1.000 m è ­
tres carrés un ensemble de che f s -d 'œu­
vre de travaux d'art : tableaux, m a n u s ­
crits, tissus, tapisseries des Gobel lns et 
d'Aubusson. etc... 

Une bonne partie des pièces exposées 
provient de collections particulières et 
des musées nat ionaux : le Louvre, la 
Bibliothèque nationale , les Arts déco ­
ratifs. Sèvres. Cluny, etc... Et des m u ­
sées de province: Nancy, Strasbourg. 
Arras, etc... 

In n'ara Jamais pus l'occasion d'vlr 
tant d'mervellee présentées, cataloguées 
par M. Jules Vandendriessche, conser­
vateur du Musée et secrétaire général 
de la Chambre de Commerce, d'ù 
quTExposlt lon du tissu dans l'art e s t 
ouverte tous les Jours de 10 h. à midi 
et de 14 h. à 18 h.. Jusqu'au 15 août. 

Les organisateurs ont voulu contr i ­
buer à l'Exposition du Progrès social 
en proposant a u nombreux public de 
visiter l'Exposition du tissu, qui est, 
lui aussi, un Incomparable progrès 
social, par le perfect ionnement de l'art 
et de la technique, heureusement alliés, 
comme y a dit In d'nos confrères. 

Et lDroutteux, In s 'rapplant q u i a 
franche foire du tissu a été accordée à 
Tourcoing pour être ouverte i la S a i n t -
Christophe, y s'adresse essln au patron 
des Tourtchégnos : 

De grâce, o nou laint patron. 
Daignez protéger l'Industrie 

LE TIRAGE 
de la grande loterie 
de la Presse du Nord 

Nous rappelons que le tirage de la 
grande loterie de la Presse d u Nord 
aura lieu en juin. 

Voici une première liste des lots : 

Portefeuilles de 50.000 francs, 
20.000, 10.000,5.000 

Chambre à coucher. — Salle è man-
Vr- — Postes de T.S.F. de marque. — 
Tandems et vélos de luxe. 

Cuisinière. — Salamandre. — Machine 
à coudre. 

De beaux voyages à la mer avec indem­
nités de séjour. 

Vingt-cinq portefeuilles de 1.000 /ranci 
et dix de 500 francs. — ttuieu de la Lote­
rie nationale. 

Et de nombreux autre* lots de réelle va­
leur dont nous publierons prochainement la 
liste complète. 

Il convient donc que les souscrip­
teurs se hâtent de se procurer les der­
niers billets d e cette belle loterie si p o . 
puJaire et dont les lots sont toujours si 
appréciés. 

S'adresser pour cela à nos vendeurs 
et dépositaires. 

PRIX DU BILLET : UN FRANC. 

— Pendant un vol «Instruction su-d«**u* 
de 1 aérodrome de Schlphol (Hollande) un 
avion école a heurté une baraqua militai™ 
occupe* par des soldats Un soldat a été 
nié et trois autres blessés. Les occurjants 
de l'avion aont Indemne*. 

— Va incendie *-e*t déclaré mardi matin 
sur 1* vapeur < Uandaff Caatl* s d* 10.7*8 
tonnes, en réparation aux docks de Londres 
Le feu qui s éclaté dan* la Chambre frigo­
rifique, n'a pu être maîtrisé qu'au bout 
d* deux heures. La* dégâts «ont clnsldéra-
bles. 

— L* gouvernement cubain a refusé d'au­
toriser le débarquement des SOT réfugies 
Israélite* qui se trouvaient à bord du pa­
quebot « Saint-Louis >. 

— Un* corniche «'étant détachée d'un 
Immeuble situé 12, rus d'Abouklr S Parla, 
trots passant* ont été atteint*, dont l'un 
mortellement. 

Qu'unis par la charité, 
Et par la fraternité : 
D nos cours, ter tous inêonne, 
/ s forma inn' mém' oouronne 
Pour chanter, la main dans la main ; 

Vive Tourcoing I 
Vive et petit coin I 

J u i n s WATTKEUW. 

Paris. 8 Juin. — j_*> saano» s'ouvre à 
15 h. 10. sou* la présidence d s M. Jules 
Jsanneney. MM. Paul Marchandeau, garde 
des Sceaux, et Jules Julien, ministre des | 
P.T.T., sont au banc du gouve/nement. 

L» Sénat vote le • n t e t , delà » d m e oar 
la Chambre, accordant un contingent 
except.onnel de croix bS la •_«*,.„ - — s » 
neur s u ministère de l'Bducatlcn na­
tionale à l'occasion du centenaire de la 
Société des gens de lettres. 

L'ordre du Jour appelle ensuite la pre­
mière délibération sur le projet de loi 
portant modification des textes du code 
civil relatifs aux régimes matrimoniaux 

M. Kené Henoult développe son rapport. 
Il expose dans 1* détail les dispositions 
du projet qui. dit-il . apporteront plus 
d'harmonie et de Justice dans le régime 
d- communauté où s'affirmait autrefois 
dans toute son intransigeance la prépondé­
rance maritale. 

Le point d* vue essentiel du projet con­
cerne la fixation du régime matrimonial 
d* droit commun. A l'heure actuelle, c'est 
la communauté dont on connaît tous les 
Inconvénients. 

C'est le régime de la communauté ré­
duite aux acquêts que la commission a 
adopté pour en faire le régime de droit 
commun. 

Comment, expose M. René Renoult, 
fonctionne cette communauté réduite aux 
acquêts? Le mari demeure le chef de la 
communauté, mal* 11 cesse d'en être le 
•elgneur et maître. 11 ne pourra sans le 
consentement de sa femme, disposer des 
Immeubles, des fonds de commerce ou des 
meubles nécessaires à 1s vie courante du 
ménage ou. aliéner à titre gratuit un bien 
de communauté, sauf pour l'établissement 
d'un enfant commun. La femme pourra, 
dans certains cas, engager la communauté 
pour les dettes contractées dans la pro­
fession qu'elle exerce, pour les dettes ré­
sultant de ses délits ou quasi-délits: en­
fin, dans le cas où le mari est Incapable, 
la femme le remplacera totalement. 

Désormais, en outre, la femme séparée 
aura la libre disposition de tous ses 
biens. 

En ce qui concerne le régime dotal, le 
principe de rinallénabIHté est maintenu, 
mais assoupli pour tenir compte des be­
soins du ménage. 

Sous tous les régimes la femme aura la 
libre disposition de ses biens réservés 
dans les régimes séparotifs. Sa contribu­
tion aux dépenses du i f nage sera calcu­
lée suivant ses moyens. 

La commission propose un délai de six 
mois qui permettra l'adaptation néces­
saire. 

M. Georges Pernot déclare qu'il est d'ac­
cord avec le rapporteur sur le principe 
même de la réforme. 

Il faut toutefois, dit-il. apporter une 
extrême attention sux textes qui vont 
être votes car le Parlement va statuer sur 
le régime qui s'appliquera à la grosse 
majorité des ménages françsls et particu­
lièrement à tous les ménages modestes 
qui n'ont pas de quoi faire établir un 
contrat. Ce qui doit nous guider dans 
cette difficile étude des textes, ajoute 
M Pernot, c'est la protection de l s I s -
mllle qui est la plus solide base de la 
société française. 

La discussion générale est déclarée close 
et la suite est renvoyée à la séance de 
mardi prochain. Entretemps, la commis­
sion de législation examinera les amen­
dements. 

Le Sénat fixa sa prochain* séance à 
Jeudi 15 heures. 

La séance est levée à 17 h. 10. 

M. Henry Garât 

obtient gain de cause 

contre le casino 

de Bagnoles-de-1'Orne 

Caen, 6 Juin. — La Cour d'appel de 
Caen a confirmé le Jugement prononcé 
par le tribunal d'Avranches dans le 
procès Intenté par M. Henry Garâ t 
contre la société fermière du Casino de 
Bagnoles-de-1'Orne. 

Elle a accordé une expertise médicale 
et a prononcé la rescision de la transac­
t ion consentie par M. Henry Oarat à la 
Société fermière, le l endemain de l'In­
cident. On sait que l'artiste a perdu 
l'usage d'un œ i l à la suite d'un coup 

La situation 
internationale 

EN ALLEMAGNE 
Le docteur Oœbbels se rendra 

i Durtâg le 17 juin 
Berlin. 8 Juin. — Le docteur Ooebel* 

se rendra à Dants lg l e 17 juta * l'occa­
sion de la semaine culturelle. H prendra 
la parole le lendemain, au théâtre d'Etat 
et parlera encore l 'après-midi devant 
les Jeunesses hitlériennes. 

Un journal berlinois accuse 
Paris et Londres 

de créer aux Dardanelles 
un nouveau centre de tension 
Berlin, 6 Juin. — La « Beri lner Boer-

sen Zeitung >, met tant à profit le retour 
dans leur patrie des légionnaires Italiens 
et al lemands, somme la France e t l 'An­
gleterre de renoncer à leurs amit iés en 
Méditerranée orientale, comme l 'Allema­
gne e t l'Italie o n t renoncé, par ce r e ­
tour, aux points d'appui qu'elles auraient 
pu se créer en Espagne. 

« La France et l'Angleterre, font à 
l'est, dit le Journal, ce que l'on repro­
che précisément à l'Italie e t à l 'Allema­
gne : des préparatifs e n vue d'une d o ­
minat ion de l'Europe. 

* Ce que M. Daladler appelle équilibre 
européen, revient, en fin de compte, à 
stabiliser la prépondérance de* puissan­
ces encercleuses sur le centre européen. 

« En éte ignent le brasier espagnol. 
l 'Allemagne et l'Italie o n t rendu service 
à l'Europe et cependant Paris et Londres 
créent intent ionnel lement a u x D a r d a ­
nel les un nouveau centre de tension, t e n ­
tant ainsi de ramener e n Méditerranée, 
par les détroits, la puissance contre l a ­
quelle l'Espagne s'est dressée victorieu­
sement , de sorte que l'Espagne, l'Italie 
et l 'Allemagne pourraient prendre à la 
sortie occidentale de la Méditerranée, les 
mesures susceptibles de prévenir ces s o m ­
bres desseins. 

* Il dépend donc des puissances e n ­
cercleuses que les Pyrénées deviennent 
cette troisième frontière qui a donné 
tant de tourments à la diplomatie f ran-
co-brltantilque, car cet te diplomatie m e ­
nace actuel lement les Intérêt* v i taux de 
la nouvelle Espagne s . 

EN SUISSE 
Un nouveau crédit est voté 

pour la défense nationale 
Berne, 6 juin. — Le Conseil nat ional 

a voté à l 'unanimité u n crédit de 190 
mil l ions de francs suisses (1 mill iard 600 
mil l ions de francs français) , pour la 
défense nat ionale . Cette somme s'ajou­
tera a u x 400 mil l ions votés d imanche 
dernier par votatkm fédérale. 

DERNIERE HEURE 
Le roi d'Angleterre 

est légèrement contusionné 
Statford (Ontario) . « Juin. — Le train 

dans lequel se trouvent les souverains 
britanniques e s t arrivé à StaUord, à 
31 h. 06 i G M . T . l . Le convoi s'étant 
arrêté brutalement, le Roi a été légère­
m e n t contus ionné a u bras gauche . Le 
train e s t reparu à 21 h. 22. 

Cinq mineurs périssent 
*- dans un incendie 

aux houillères d'Astley, 
près de Manchester 

Londres, 6 Juin. — Cinq hommes ont 
péri dans un Incendie survenu mardi 
après-midi aux houillère* d'Astley, préi 
de Manchester. Quatre autres mineurs ont 
été blessés. 

L'accident a contraint les directeurs des 
compagnie* à interrompre l'exploitation 
d'un certain nombre de puits du district 

EN BULGARIE 
Des journaux français 

sont interdits 
Sofia, 6 Juin. — Après la confiscation 

des hebdomadaires français qui peuvent 
déplaire par leurs caricatures aux Etats 
totalitaires, plusieurs quotidiens de Paris 
o n t é té vict imes de la m ê m e mesure : 
Le < Petit Parisien >, la < République », 
le « Populaire >. 

Les milieux Intellectuels bulgares qui, 
pour la plupart, ont reçu une culture 
française, s'émeuvent de ces décisions. 
Malgré plusieurs protestations de la l é ­
gation de France, la presse française se 
trouve menacée de ne pouvoir pénétrer 
normalement en Bulgarie, e t ce, pour 
des raisons qui n'ont aucun rapport avec 
les relations franco-bulgares. 

A Grezzanl. prés de Bologne, une 
femme et ses quatre enfants ont été Intoxi­
qués' par de* champignons vénéneux. Le* 
enfant* sont morts, la mère est mourante. 

que lui avait porté un croupier du c a ­
sino. 

Elle a condamné le cas ino de B a g n o ­
les aux dépens. 

L'affaire reviendra main tenant d e ­
vant le tribunal d'Avranches. pour la 
fixation des dommages-Intérêts . 

LE PRINCE DES PHILANTHROPES... 

Un incendie se déclare à bord 
su paqitbot « André-Lebon », 

ancré à Marseille, . 
nais il ott rapidement maîtrisé 

Marseille. 8 Juin. — Mardi, vers 18 h., 
le feu s'est déclaré dans la buanderie du 
paquebot « André-Lebon », actuellement 
ancré à la Pinède. 

Le bateau-pompe * Alerte », de la Cham 
bre de commerce, qui est toujours sta­
tionné non loin de là. était quelques 1ns-
tant* plus tard à coté du paquebot et 
bientôt ses puissantes lances inondaient 
la cale. 

A 1» h» le feu était maîtrisé. 
Il a été établi que. dans la Journée, des 

travaux de rlvetage avalent été exécutés. 
Des étincelle* o u de* particules d'acier 
rougi ont dU provoquer la combustion, 
lente d'abord, de linges o u de couvertures. 
Le dégagement de fumée révéla le com­
mencement d'incendie qui. vivement com­
battu, ne put prendre de grands dévelop­
pements. 

• 

Un camion transpertant 
des hommes du service du travail 

allemand 
est tamponné par une Icccmctive 

pris de Trêves 

Quatre mort* 

Trêves, 6 Juin. — U n camion t r a n s ­
portant des h o m m e s du service d u 
travail, occupés aux travaux de forti­
fications dans la région de Trêves , a 
été tamponné à un passage à niveau, 
près de Bltburg, sur la voie ferrée de 
Cologne, par une m a c h i n e h a u t - i e -
pled. 

Le conducteur e t trois ouvriers ont 
é t é tués ; tous les autres occupants 
o n t é té blessés. 

Vinft>einq personnes 
meurent victimes de la chaleur 

aux Indes 

Lucknow, 6 Juin. — U n e vague de 
chaleur sév i t aux Indes. 

Vingt-c inq personnes ont déjà péri, 
frappées d'insolation. 

Concerts et Spectacles 
ROUBAIX . 

Ray Ventura au Colisée 
Ray Ventura et son orchestre ont fait 

salle comble, mardi, au Colisée et ont 
recueilli un légitime succès. 

C est que la foule prise beaucoup cette 
Joyeuse troupe, qui a d'ailleurs toujours 
gardé l'esprit < collégien » de ses origines. 
et a. en quelque sorte, adapté au goût et 

l'humour français, le Jars qu'ils ont 
réhabilité aux yeux mêmes de se* détrac­
teur*. 

Avec ses exécutants, dont la plupart 
sont capables de tours de chant ou d'exhi­
bitions, qui font dévier — mais > qui s'en 
plaindrait — l'audition ver* la représenta­
tion pure ou le music-hall , avec ses airs 
à succès que tout le monde fredonne, et 
ennn avec sa très suggestive anthologie de 
Jasx-«wing «1 brillamment détaillée par un 
étonnant quatuor, l'orchestre de Ray Ven­
tura mérite amplement la grande faveur 
qu'il rencontre sur toutes les scènes. 

La soirée d'hier a dénoté, une fols de 
plus, le plaisir que nos concitoyens pren­
nent à de telles manifestations et on ne 
peut que louer le Colisée d'organiser des 
soirées de cette qualité. 

LES DISQUES DE RAY VENTTRA «ont 
en vente ches De Ruyck, 128, Grande-Rue 
Roubaix. 

Le Cmuocdier Hitler 
les légionnaires 

revenus ffispagie 
< Voua n ' o r e s , *iit-*2, ImUêi mmern* 

doute aux < encerdeurt > qu'Ut 

recevraient la ré ponte 

t'ilt t'avisaient 

d'attaquer F Allemagne » 

Berlin, 8 Juin. — La ] 
nalres allemand* revenu* er'ssssasrn* a 
commencé mardi matin dans Perlln. e n 
présence d'un* foule Immense. 

Aux cotes du PUhrer. du maréchal Oos -
ring et de* généraux espagnols e n sssissr-
me était placée un* rMlàssilsuu d* s» •***• 
lange espagnole e n béret* «cariât**. Las 
ambassadeur* d'Espagne, d'Italie, du Japon 
ainsi que de nombreux attachés rnlRsssrsa 
accrédités à Berlin assistaient à m céré­
monie. 

Après la parade, le* légionnaires se sont 
rendu* au Lutagarten où a eu lieu l'hom­
mage a la légion « Condor » e t à sas 
par le Ftthrer e t le maréchal Oosrln 

Le maréchal s pria le |ii—ilm la 
disant notamment : « Les T ^ I T * * rrrstias 
dans la patrie sont rentrés, ovtte fols, e n 
vainqueurs. En 1918, Ils ont été 
de la culpabilité de lâches dirigeants » 

Le maréchal a ensuite Invité 1 
à commémorer solennellement les 
allemands en Espagne. 

« Devant vous, s'est-11 écrié, sont 
pancarte* indiquant le nom des héros t 
bès. En cet instant, le peuple 
tout entier prend part à la commémora­
tion de ses grands morts ». 

Le PUhrer a pris ensuite la parole. H a 
déclaré qu'il a décidé de venir en aide au 
général Franco non seulement pour sau­
ver l'Europe, mais aussi pour sauver 
l'Allemagne de* force* Internationales qui 
menaçaient de détruire l s civilisation euro­
péenne. Il s'en prend ensuite aux « plou­
tocraties démocratiques » et a accusé l s 
presse démocratique de mensonges, parce 
que d'aucuns avaient Inventé un débar­
quement de troupes allemandes au aiaroo 
espagnol. 

Il a fait l'éloge de ceux qui sont tombés 
et a félicité le* survivant* de n'avoir laissé 
aucun doute aux c encercleurs > qui rece­
vraient, a-t-11 dit, la réponse mérité* s t i * 
s'avisaient d'attaquer l'Allemagne. 

Des légionnaires italiens 
débarquent à Naples 

et défilent devant le rci d'Italie 
Naples, 6 Juin. — Des légionnaire*) 

rapatriés d'Espagne ont débarqué à 
Naples e t ont défilé dans les principale* 
rues de la ville, devant le roi, le c o m t e 
Clano, l'ambassadeur d'Espagne pria *s 
Quirinal et l'ambassadeur d'Italie e n 
Espagne, au milieu des vivats de la f o u ­
le e t aux cris de * Duce , Duce, Franco, 
Franco ». 

Après le défilé, le roi est reparti pou* 
Rome, tandis qu'un déjeuner offert par 
le comte Ciano réunissait les haute* 
personnal i tés fascistes e t espagnoles. 

Dernières Nouvelles Sportives 

Importations: 8.502 
hausse • ; Brésilien: 
BakwUarldls: hauw* 3; 
oi*a: hsiisa» 3. 

<:oit>NS 
LTVERPOOL, 8 Juin 1839. 

balles: Américain 

Upper. 

On sait que Lord Nuffield, le magnat anglais de l'industrie, vient de donner 270 
millions pour la défense nationale d M. Hore &elisha, ministre anglais de la guerre. 
A ce propos, des statisticiens ont établi que Lord Nuffield distribue 355 francs par 

minute à des œuvres diverses. IPb- Fra«e*-Pr»**e.) 
D e droite à gauche : M. H O R E B E U S H A et LORD N U F F I E L D au « Musée-de la 

science », lors d'une récente démonstration sur la vitesse des projectiles. 

LES AVENTURES D'HENRI Un bon « remède » pour tous. 

Disponible . . 9^0 
Juillet U N . . 9 23 
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1.3* 
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CYCLISME 

LE TOUR DE BELGIQUE 
DES INDEPENDANTS 

Van Laetbem { a c n é la quatrième étape, 
mais Dupont 

reste en tête du classement f éaéra l 
La quatrième étape du Tour d* Belgique 

des Indépendants a conduit le* dnquanta-
*ix hommes qui restent en cour** d* VÏ»é 
S Huy. en 165 kilomètres d'un parcoure trè* 
accld<|:té. qui passait notamment par la 
Baraque-Michel, le point culminant d* 
Belgique. 

Avant le départ, on apprit que Van Bans-
bek et Oury avalent été mis hors cours*. 
le premier s'étant fait classer après avoir 
abandonné, le second ayant été surpris ac­
croché * une voiture. D'autre part, Arnaud 
Gilles s'imposa d'emblée un gros «STort car 

arriva au départ alors que les autres 
étalent déjà partis depuis quelque* minutes. 

Le* premières dlfacuités da l'étap* coen-
encèrrnt nu tiers du parcours. L* pas­

sage au sommet de la Baraque-stlcbal (M 
kmsj se fit dans l'ordre suivant: s fa l l l f* 
et Buuron: à 1' 50 ' Van Laetbem, Dsprsd-
homme, Gommane. Hopstaken et Jacobs; Ci 
1' 35", le gros du peloton conduit psr D u ­
pont, le leader: à 3' 15" Klewelt, ruHawia. 
Declercq. Cordlcr; enfin à 3' 25" Van H*l-
lemont. 

Il fallut attendre les cotes d* Werbomont 
(100 kms) pour enregistrer un Incident Im­
portant: l'élimination de Depredhomm* qui 
Paraissait accablé plus que 1«* l u t m par 
la chaleur étouffante. Masutti rejoignit la* 
six hommes de tète au moment où Van 
Laethem et Matheys s'échappaient. Oeux-cé 
terminèrent ensemble les cinquante der­
niers kilomètres. Dupont, victime d'un* 
crevaison, finit la course avec 3 mlnut** 
de retard, mais ses concurrent* direct» ne 
profitèrent guère de »es déboires. 

Le classement de l 'étape 
1" Van Laethem. en 4' 47-, 2»» Matheys. 

même temps: 3"" Troch, en 4 h. 47' 35"; 
4"- ailles: 5' Buuron: «• J*cobs: 7' D* 
Pestel: 8' Masutti. en 4 h. 47 48"; »• Fran­
çois, en 4 h. 4*' 34"; ÎO Claewen*, en 
4 h. 49' 40"; 11» Simon*, en 4 h. 52' 10"; 
12* Destréc: 13* Onckellnckx; 14* Van asw 
penhout; 15* L. Mlchlels: 18* Oomanne; 
17' D* Beu, en 4 h. 52' 37"; l*» Van BM-
lemont; H» Klewelt: 20* Bank en: 21* Lsav» 
dneux; 22' A. Cordler; 23* Dupont; 24* Van 
Dyck. en 4 h. 52' 55"; 25- Hopstaken; 2e* 
Joyl. 

Le classement féaéral 
1" Dupont U.h.4*rU" 
* • • D* Pestel 31 h. ST l*~ 
3-« Van Hellemont . . . . 21 h. a r ST* 
4-« Klewlet 23 h. • * • * « -
5 " Buuron 22 bu •** **~ 
S— Declercq 23 h. ( T W 
7— A. Oordler 33 h. * r W ' 
S— Wlelemans 22 h. *T 1*" 
t ~ Landrleux 33 h. IC t*-

10-» Troch 3 2 b . 1 3 ' * * -
11— De«tré* 33 n. W 31" 
12«« V*n Dyck 22 h. 1T *4-
13»» Pottgcns 22 h. ST Vf 
14"" François 22 h. ST 33" 
15~. Van Laethem 22 h. 31' 11-

' Four la Oranda-Brstacne : 
Franc* . t contlntnt: 2.000; Japon 

CHANGES A L'ÉTRANGER 
Londrn. — Sur Pari», 178.7*; «ur Bruxel­

les. 27.335; e*e. bon Banque, 0 11/1*; prêt 
à court t ira» , * 1 2 . 

New-York. — Sur Parts, 285 1/t; csb. 
Transf.. 468 5 8; sur Bruielt**, 1702 3/4. 

SUCRES — Cuba prompt* livraison, 290: 
a terme «ur Janvier, 300-01; mars, 203-04: 
mal. Incoté: Juillet, 197-98; septembre. 
200-01; novembre, 202; décembre, incoté 

Vante*: 7.730 tonne*. 

Rtvu du mareké d« Now-Ytrk 
New-York. • Juin. — Volai quelques cour» 

d* clétur* : 
Ansconds, 23 1/1; Csnsdlan Pacifie, 4 3/4; 

cMaéral •«t iniu, 38: Oénéral Mof - s . «41/t; 
Radio Corporation, • 1/4; mandant OU 

V i e t t o g a g n e r é t a p e C h a l o n - V s c k r 

d u T o u r d e l ' E s t 
Vichy, « Juin. — Voici 1** i sè ir t fn d* 

l'étap* Chalon-Vlchy du Tour SfwsM» « • 
l 'an central: 1" Vietto, en S h. «T,«»"; 
2» Godard; 3* Clemens; 4* D*wo**Swr, »" 
Rolland 

Wwr JSTSST. «* 7/3; UJs. •**•! . 4» S/*, 

JOURNAL DS KOOBMl 

ABONNEMENTS 
Mort et 

tsmitropHee • moas. «0 1». a» 
• sacs*. Tas*. 

macnlflqnes.de

